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Je viens de parcourir le volume publié récemment par l'hono-
rable M. L. R. Masson, ex-lieutenant-gouverneur de la province de
Québec, et je déclare avoir rarement lu d'ouvrage plus intéressant.
Si je ne craignais de paraître exagéré, je dirais que j'ai été charmé
de cette lectùre, qui m'a fait connaître un ordre de choses absolu-
ment original et des hommes dont les exploits ont eu pour théâtre
un pays aussi vaste que les plus grands empires.

L'auteur, dans une esquisse rapide, nous fait assister aux expédi-
tions des coureurs des bois, à la découverte des fleuves Mackenzie
et Fraser, à la fondation et à la destruction de l'ancienne colonie de
l'Assiniboine, aux festins de Beaver Hall, à 1% conquête d'immenses
régions à la couronne d'Angleterre, par la priorité de la prise de
possession.

Tout cela est raconté dans un style d'une noblesse soutenue,
aussi éloigné de l'emphase que de la trivialité.

L'auteur touche incidemment, et avec la plus grande aisance, à
des questions qui relèvent de l'histoire, de la politique, du com-
merce, de la géographie et de l'hydrographie. C'est évidemment un
homme mûr qui parle: cela se voit à ses connaissances variées; c'est
aussi un homme distingué: cela ressort de la simplicité de son
langage.

Plus l'homme est élevé dans l'échelle sociale, moins il a besoin de
grands gestes et de périodes à effet pour se faire écouter.

L'orateur de club gesticule de l'épaule et du bras tout entier;
le député, de l'avant-bras; l'embassadeur, de la main ; le souverain,
<du doigt. Quant à l'écrivain ignoré et chevelu, il force le sens des
mots et affectionne 1d heurté et le sonore. Il veut être lu.


